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1. Contexte et Objet : 
 

L’UCESA et le CES de Chine ont co-organisé une table ronde le vendredi 6 mai 2022 à 10h00 

sur le thème « promouvoir la coopération sino-africaine en matière de lutte contre le 

changement climatique et le renforcement des capacités pour le développement durable ». Cette 

table ronde fait suite à l’organisation du Forum de Coopération Chine Afrique (FOCAC) qui 

s’est déroulé à Dakar le 27 novembre 2021 et dont l’objectif est le développement des relations 

sino-africaines. 

Il est à préciser que le thème de cette table ronde qui est en parfaite adéquation avec la feuille 

de route de l’UCESA s’inscrit dans les priorités du plan d’action du FOCAC (2022-2024).  

2. Séance d’ouverture : 
 

La table ronde a été introduite par M.GUO Jun, Vice-président du CESC. Le premier discours 

d’ouverture a été prononcé par M. Zhang Qingli, président du CESC. Son intervention a porté 

sur les points suivants :  

• Un mot de bienvenue et de remerciement aux présidents des CES africains pour leur 

participation à la table ronde. 

• Un rappel sur la nécessité pour les membres de l’UCESA et du CESC de faire des 

Conseils économique et sociaux une véritable plateforme et une vitrine pour le 

rayonnement de la coopération Chine-Afrique. 

• La coopération sino-africaine doit s’inscrire dans une volonté d’établir un partenariat 

gagnant-gagnant, fondé sur des valeurs de solidarité afin de faire de l’amitié sino-

africaine un large consensus et une action consciente. 

• Une des missions prioritaires du CESC est de contribuer à la réduction de la pauvreté et 

au redressement rural et la Chine souhaite partager son expertise avec les pays africains 

à travers l’échange d’information, l’organisation des séminaires afin de promouvoir 

ensemble le développement de la coopération sino-africaine. 

• Promouvoir ensemble une coopération de qualité dans le cadre de l’initiative la Ceinture 

et la Route, la Chine œuvre à promouvoir cette coopération dans la perspective du 

développement mondial. Elle s’engage dans une voie de développement qui concilie le 

développement économique, social et environnemental. 

• La Chine souhaite bâtir une route de la soie pour la santé face à la COVID 19, une route 

de la soie numérique face à la nouvelle révolution technologique, une route de la soie 

pour la réduction de la pauvreté face à l’écart de développement qui se creuse. 

• La Chine et l’Afrique œuvrent toutes les deux à un mode de développement vert, 

faiblement carboné, circulaire et durable. 

Dans le cadre de la coopération sino-africaine, une centaine de projets d’énergie propre 

et développement vert ont été mis en œuvre. Ces dernières années, le CESC a engagé 

des recherches sur la préservation des mangroves et des ressources génétiques 

forestières. Certaines recommandations ont déjà été traduites en politiques publiques. 

• En 2019, le CESC a envoyé une délégation pour assister à l’Assemblée générale de 

l’UCESA et au séminaire international sur la lutte contre le changement climatique et 

la valorisation du dividende démographique de l’Afrique. 

• Dès que les conditions sanitaires le permettront, le CESC sera heureux d’accueillir les 

CES africains afin de visiter certaines provinces et voir le développement économique 

et social de Chine et notamment le développement vert afin de promouvoir ensemble 

les échanges et la coopération dans les domaines concernés et d’aborder une plus grande 
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contribution à la construction d’une communauté d’avenirs partagés Chine- Afrique 

encore plus solide au renforcement du bien-être des populations. 

 

La parole a ensuite été donnée à M. Ahmed Reda CHAMI président du CESE du Maroc et 

de l’UCESA. Son intervention a porté sur les points suivants :  

• Un mot de bienvenue et de remerciement aux présidents des CES membres de 

l’UCESA et du CESC pour leur participation et l’organisation de la table ronde. 

• Un rappel à propos du fait que la tenue de cette table ronde qui intervient quatre ans 

après celle organisée à Pékin en 2018 et s’inscrit dans la tradition de coopération qui 

existe entre le CES de Chine et les CES africains, à l’image de l’excellente 

coopération qui lie la Chine et les pays africains. 

• le cadre de partenariat sino-africain pourrait constituer un levier pour renforcer les 

liens d’amitié entre conseils économiques et sociaux africains et CES de Chine, et 

servir de feuille de route pour avancer de façon efficace et pragmatique pour le 

renforcement de la coopération. 

• Le conseil économique, social et environnemental du Royaume du Maroc s’est 

intéressé depuis longtemps à la coopération Afrique-Chine et a organisé une 

conférence sur les perspectives de développement pour le continent africain dans le 

cadre de la nouvelle route de la soie. le CES de Chine a aussi été invité à l’assemblée 

générale de l’UCESA, organisée à Rabat en décembre 2019. 

• Le thème de l’atelier s’arrime parfaitement avec les axes de coopération du FOCAC, 

annoncés par S.E.M. Xi Jinping Président de la République populaire de Chine lors 

de la 8ème Conférence ministérielle organisée à Dakar, en novembre 2021.Il revient 

aux CES africains et de Chine, de définir le travail à faire dans cette dynamique afin 

de jouer un rôle plus actif, visible et impactant. Cette table ronde, certes virtuelle, 

constitue une première étape, qui sera suivie par des actions régulières et 

pragmatiques. 

• L’UCESA et le CESC peuvent contribuer à promouvoir le développement vert, une 

transition verte et bas carbone abordable, les énergies éoliennes et solaires dont le 

continent africain dispose d’un important potentiel. 

• L’UCESA et le CESC peuvent également travailler ensemble pour promouvoir 

davantage le transfert de technologies, notamment en matière énergétique, de 

transport et d’industrie. Le transfert de compétences dans la recherche et les sources 

de financement pourrait également constituer un axe majeur des échanges. 

• La Chine qui dispose de plusieurs brevets dans les transports propres et les énergies 

alternatives pourrait aider les pays d’Afrique à développer des solutions adaptées à 

leur contexte dans ces domaines. A titre d’exemple, la ville de Marrakech avait 

développé un partenariat avec la Chine à l’issue de la COP22 à Marrakech pour la 

mise en circulation des bus électriques, non polluants. 

• La coopération Chine-Afrique pourrait ainsi favoriser plus d’échange afin de tirer 

davantage parti des expériences réussies. 

• Le CESC est invité à continuer les échanges avec les CES africains à Rabat à 

l’occasion de la prochaine assemblée générale de l’UCESA prévue au mois de 

juillet. 
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3. Echanges d’information et d’expériences en matière de lutte contre le changement 

climatique et de promotion du développement durable en Afrique et en Chine.  

 

Le modérateur de la 2eme session de cette table ronde, M. Moncef Ziani a fait un rappel des 

relations de coopération qui existent entre la Chine et l’Afrique et a rappelé quelques points 

mentionnés dans la déclaration du FOCAC sur la lutte contre les changements climatiques :  

- La lutte contre les changements climatiques et le mouvement migratoire qui en découle 

sont un défi commun pour l’humanité qui appellent une réponse collective et solidaire  

- L’atténuation et l’adaptation ont la même importance sachant qu’en ce qui concerne les 

émissions de gaz à effet de serre l’Afrique est peu responsable  

- La déclaration a rappelé l’esprit de la déclaration de Marrakech en novembre 2016 à 

l’issue du sommet africain de l’action (lieu de la création des commissions climat). 

- La Chine s’est engagée à soutenir les initiatives africaines relatives au changement 

climatique et entre autres l’initiative pour l’adaptation de l’agriculture africaine (3A) 

La parole a ensuite été donnée aux participants pour échanger sur la thématique traitée :  

Intervention de M. Baidy AGNE 1er Vice-président du Conseil économique, social et 

environnemental (CESE) du Sénégal : 

Le 1er Vice-président du Conseil économique, social et environnemental (CESE) du Sénégal 

Monsieur Baidy AGNE est intervenu sur les points suivants :  

- L’organisation en présentiel et en distanciel, de la 8ème Conférence ministérielle du 

Forum sur la coopération sino-africaine, les 29 et 30 novembre 2021, à Dakar. Cette 

conférence a été placée sous la co-présidence effective du Président de la République 

du Sénégal, Son Excellence Monsieur Macky SALL, et du Président de la République 

populaire de Chine, Son Excellence Monsieur XI JINPING. L’événement a été rehaussé 

par la participation de plusieurs Chefs d’Etat africains, de délégations ministérielles, de 

représentants d’Institutions internationales et régionales, des partenaires techniques et 

financiers, du secteur privé sénégalais et étranger. 

- L’adoption de plusieurs documents finaux, dont le Plan d’action 2022-2024, articulé 

autour de neuf (09) domaines prioritaires et de quatre (04) propositions, témoigne de 

l’intérêt que les deux parties accordent aux enjeux de l’heure, dans un contexte de 

reprise économique post-Covid où émergent de nouvelles priorités pour l’Afrique. 

- La souveraineté pharmaceutique, médicale et la sécurité sanitaire, la souveraineté 

alimentaire, la formation technique et professionnelle, la réalisation d’infrastructures, 

constituent des urgences, tel que l’a évoqué, dans son discours d’ouverture, le Président 

Macky SALL, Président en exercice de l’Union africaine. 

- Le Sénégal, comme beaucoup de pays d’Afrique, subit les effets du changement 

climatique. Il impacte durablement sur l’activité des secteurs porteurs de croissance, 

comme l’agriculture, l’élevage, la pêche, le tourisme, la santé et les ressources en eau, 

qui emploient 70% de la population. 

- Ces nouveaux défis environnementaux, particulièrement la préservation du littoral et de 

la biodiversité, la gestion des inondations, sapent les efforts d’une croissance 

économique durable à fort impact sur le développement humain et exigent de la 

résilience, des moyens financiers, techniques et humains considérables. 
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- Le Gouvernement du Sénégal s’est résolument engagé dans cette dynamique, en vue de 

mettre en œuvre les politiques d’adaptation et d’atténuation, de promouvoir une 

économie verte et l’exploitation d’énergies propres, avec un programme de mix 

énergétique, dans un contexte de démarrage de l’exploitation des ressources pétrolières 

et gazières. 

- A ce propos, la proposition n° 03 du Président XI JINPING de « promouvoir un 

développement vert » constitue une véritable innovation et offre de nouvelles 

opportunités de concertation et de négociation dans les instances internationales 

habilitées, face à l’appel des pays développés, à l’occasion de la COP26, pour l’arrêt 

des financements relatifs aux énergies fossiles et la filière gazière. Le Président Macky 

SALL souligne que « bloquer les financements de la filière gazière, c’est ajouter une 

grande injustice économique à l’injustice climatique que subit l’Afrique ». 

- Dans la perspective de la tenue de la Cop27, prévue à Charm el Cheikh, en Egypte, nos 

Assemblées, individuellement et à travers la collaboration avec l’UCESA et le Conseil 

économique et social de Chine, doivent maintenir la mobilisation, afin de porter le 

plaidoyer pour une transition énergétique adaptée aux réalités et aux besoins des pays 

en développement. 

 

Intervention de M. Jean-Pierre KIWAKANA, président du Conseil économique et social 

(CES) de la RDC : 

 

Le président du Conseil économique et social (CES) de RDC, Monsieur Jean-Pierre 

KIWAKANA est intervenu sur les points suivants :  

- Le Conseil Economique et Social de la République Démocratique du Congo salue 

vivement le partenariat et la coopération stratégique sino-africain notamment pour la 

lutte contre le changement climatique en matière d’atténuation et d’adaptation, plus 

particulièrement. 

- le changement climatique est une menace sans précédent dont les conséquences pour la 

santé, la nutrition, l'éducation, le développement, la survie et le potentiel futur des 

enfants à travers le monde ne sont plus à démontrer. 

- La Chine et la RDC ont, par devoir, un rôle déterminant à jouer en faveur de l’humanité 

car la RDC, avec son capital naturel exceptionnel, ses forêts et les tourbières comme 

puits important de carbone, une méga-biodiversité, un immense potentiel énergétique 

renouvelable et propre pour appuyer les efforts mondiaux de réduction des émissions de 

gaz à effet de serre, demeure un pays solution notamment pour le climat 

- Le lithium et le cobalt congolais seront indispensables pour les voitures électriques déjà 

en cours d’utilisation pour lutter contre le réchauffement de notre planète. 

- Les données de la tour à flux construit à Yangambi au Nord-Est de la RDC révèlent que 

la forêt du Bassin du Congo est devenue le premier poumon de la planète. Ces données 

obligent les pays du bassin du Congo de revendiquer un traitement juste et équitable 

dans les efforts de lutte contre le changement climatique, qui soit proportionnel au 

service que rend cette région à la planète entière. 

- C’est ici l’occasion de rappeler les différents engagements non tenus en faveur des fonds 

verts pour le climat et le retard que nous déplorons dans la mise en œuvre des 

contributions déterminées au niveau national afin de réduire sensiblement les émissions 

de gaz à effet de serre. 
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- Aussi les efforts pour la sauvegarde de la forêt doivent nécessairement inclure le soutien 

aux communautés locales. Il est urgent d’investir dans les actions qui rendent ces 

populations résilientes en promouvant les actions d’adaptation et de mitigation aux 

effets du changement climatique. 

- La Chine et l’Afrique devront collaborer pour accélérer la mise en œuvre des projets 

conclus dans le cadre de la coopération sur le changement climatique. Parmi les secteurs 

prioritaires, nous pouvons mentionner l’échange des professionnels africains dans le 

domaine du climat et d’accès aux technologies et services de la lutte contre le 

changement climatique. L’accompagnement des pays africains dans les secteurs clés : 

infrastructures, énergies renouvelables ; agriculture durable, gestion des déchets…. 

Intervention de Mme Emilienne RAOUL, présidente du Conseil économique, social et 

environnemental du Congo : 

 

Mme Emilienne RAOUL, présidente du Conseil économique, social et environnemental du 

Congo est intervenue sur les points suivants :  

- Le thème de cette rencontre nous met face à une problématique à deux volets : comment 

assurer un développement durable des populations face à l’inexorable réchauffement 

climatique de la planète et particulièrement l’Afrique. 

- Des expériences sont menées un peu partout à travers le monde. Il est important de 

saluer l’initiative entreprise par l’UCESA dans ce domaine à savoir recueillir la 

perception des populations face à ce phénomène. Les plus sincères félicitations sont 

adressées au Président de l’UCESA qui a engagé toute l’Afrique dans cette voie  

- Une question importante mérite d’être posée au CESC en lien avec ce qui précède : 

comment faites-vous participer les différentes couches de la population dans cette lutte 

contre le dérèglement climatique ? La sensibilisation au niveau des différentes couches 

de la population (enfants jeunes, femmes ceux qui interviennent dans les différentes 

branches de l’économie…). Le CES chinois pourra nous édifier à ce sujet.   

- Autre point comment faire participer davantage nos scientifiques africains à cette 

problématique mondiale ? L’université Mohamed VI Polytechnique est déjà un 

exemple. Nous devons lui emboîter le pas. 

Intervention de M. Charlemagne TOMAVO, secrétaire général du Conseil économique, 

social du Bénin : 

 

M. Charlemagne Tomavo, secrétaire général du Conseil économique, social du Bénin est 

intervenu sur les points suivants :            

- Un mot de félicitations au nom du président du Conseil économique et social du Bénin 

M. Tabé GBIAN à M. Ahmed Reda Chami président du CESE du Maroc et de l’UCESA 

et au CESC de Chine pour l’organisation de la table ronde. 

- La table ronde UCESA/ CESC est une plateforme qui nous permet d’explorer toutes les 

possibilités de partenariat et de coopération avec nos amis et frères de la République 

populaire de Chine. Cette table ronde doit s’inscrire dans une logique d’actions avec 

une feuille de route soigneusement élaborée et adoptée pour avoir un réel impact. Cette 

feuille de route doit être accompagnée d’un agenda d’activités, deadlines et 

d’indicateurs de performances pour que cette coopération soit durable, viable et 
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bénéfique pour nos populations. Il faudra accentuer nos actions sur des activités à fort 

impacts socio-économiques  

- Trois axes sont importants et méritent d’être soulevés dans le cadre de nos échanges :  

▪ Premier axe : il est important de mettre en place des visites d’échanges pour un 

partage d’expérience en matière de technologies et d’innovation 

▪ Deuxième point : le renforcement de capacités  

▪ Troisième axe : le transfert de technologie car nos partenaires chinois sont dans 

cette dynamique avec les pays africains et c’est une occasion pour le CES du 

Benin pour remercier la Chine pour cet axe important de coopération que 

constitue le transfert de technologies. 

Intervention de M. Nicaise MOULOMBI, 2ème Vice-Président du Conseil économique, 

social et environnemental du Gabon 

 

M. Nicaise MOULOMBI, 2ème Vice-président du Conseil économique, social et 

environnemental du Gabon est intervenu sur les points suivants :  

- Un mot de félicitations du président René Ndemezo'o au président du CESC de Chine 

ainsi qu’à son frère le président du CESE du Maroc pour l'excellent travail abattu et 

présenté à Glasgow dans le cadre de la feuille de route de l'UCESA. 

- L'engagement du chef de l'Etat gabonais Son Excellence Monsieur Ali Bongo Ondimba 

qui a amené à produire un rapport sur le conflit homme-faune qui devient une 

préoccupation de conservation. 

- Le CESE du Gabon a bien suivi le discours du président du CESE de Chine qui a insisté 

sur les mots qui résument la solidarité entre la Chine et les pays africains afin de faire 

tomber les barrières et différents blocages au développement. 

- Le CESE du Gabon soutient la vision de l'UCESA et celle multidimensionnelle de 

Chine. 

- Le CESE du Gabon recommande le CESC de chine pour le soutien de l’Afrique 

concernant trois axes bien précis à savoir :  

▪ La résilience climatique  

▪ Le conflit Homme-faune 

▪ La pollution, santé et environnement. 

- Le CESE du Gabon souhaite mettre un accent particulier sur le genre face au 

changement climatique. 

- Le CESE du Gabon recommande le respect des textes par les entreprises industrielles 

chinoises en Afrique et souhaite aussi qu’un lien soit créé entre les CES d'Afrique et les 

entreprises chinoises en Afrique pour mieux garantir la durabilité des relations Chine-

Afrique. 

 

Intervention de M. Yacouba KATILE, Président du Conseil économique, social et culturel 

du Mali 

 

M. Yacouba KATILE, Président du Conseil économique, social et environnemental du Gabon 

est intervenu sur les points suivants :  
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- Au niveau national, le Mali est vulnérable aux changements climatiques par sa position 

géographique, par le nombre réduit de terres cultivables, 14 % et par le niveau de son 

développement économique. Au moins 73,2% de sa population vit en milieu rural dans 

les conditions souvent très précaires. 

- Par ailleurs, l’impact des changements climatiques se fait lourdement sentir ces quatre 

dernières décennies avec l’accroissement du taux de désertification et les inondations. 

La hausse de températures a entrainé des flux migratoires massifs des zones rurales vers 

les centres urbains. 

- Malgré les grandes conférences, les sommets et accords internationaux, le problème de 

l’environnement reste entier tant que des actions concertées ne sont pas menées. 

Ces actions doivent tourner autour de certains axes afin de : 

- Réduire l’effet de serre dans les domaines des transports, de l’habitat et de l’industrie ; 

- Protéger l’environnement des conséquences de la chasse, de l’utilisation des énergies, 

de la production des polluants et des déchets ; 

-  Alerter les décideurs sur les menaces écologiques et les inciter à y faire face de manière 

positive et concrète ; 

- Protéger les espèces en voie de disparition et la biodiversité ; 

-  Identifier les projets pilotes exemplaires pour sauvegarder l’écosystème par de bonnes 

pratiques ; 

- Faciliter l’accès des populations à l’eau potable ; 

- Susciter des pratiques citoyennes pour protéger l’environnement à travers la 

mobilisation du public ; 

-  Mener des missions d’alerte et de sensibilisation sur le terrain ; 

- Opter pour une politique d’énergie non polluante. 

 

Face à cette situation, la volonté politique de nos décideurs au niveau national ne souffre 

d’aucun doute. Plusieurs initiatives sont déjà en cours dans la dynamique d’inverser cette 

tendance aux conséquences fâcheuses. Pour ce faire, il faudra développer un réseau de 

partenariat dynamique. D’où cette heureuse initiative avec la République Populaire de Chine 

qui est d’ailleurs un partenaire stratégique du Mali depuis l’indépendance. 

Cette 2ème table ronde qui intervient après celle de Pékin (sous la présidence en exercice du 

Mali de l’UCESA), permettra à coup sûr de dynamiser les liens de partenariat entre la Chine et 

notre Union panafricaine. 

4. Séance de clôture  

Intervention de M. Younès BENAKKI, secrétaire général du CESE du Maroc et de 

l’UCESA. 

 

Le Secrétaire général du CESE du Maroc et de l’UCESA a prononcé un discours. Son 

intervention a porté sur les points suivants :  

- Cette table ronde représente, un jalon important dans le raffermissement de la 

coopération UCESA/ CES de Chine, une coopération, que nous appelons, comme l’a 

suggéré notre Président, pragmatique et programmatique, qui contribue à raffermir 
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davantage la longue tradition sino-africaine d’amitié cordiale et de partenariat 

dynamique. 

- Le thème de cette table ronde, reflète d’une part, les choix prioritaires de la feuille de 

route de l’Union des conseils économiques et sociaux d’Afrique (UCESA), qui ont fait 

de « l’action climatique en Afrique » un projet phare de la mandature marocaine à la 

tête de l’Union, et confirme d’autre part, que nous sommes d’avis que le changement 

climatique constitue un défi majeur pour les écosystèmes naturels et le développement 

économique et social, que ce soit en Chine ou au niveau des pays du continent africain. 

- Cet évènement constitue l’occasion de réaffirmer une volonté partagée de bâtir 

ensemble un partenariat fort et tourné vers l’avenir au service du développement mutuel 

de l’Afrique et de la Chine, sur la base d’une vision claire et des projets de coopération 

pragmatiques pour relever ensemble le défi climatique. 

- La République de chine a toujours été initiatrice de plusieurs programmes visant 

l’extension des collaboration en matière d’énergies propres, d’utilisation des 

technologies spatiales au service de la lutte contre le changement climatique, de 

management des ressources naturelles (agriculture, forêts, d’océans, etc.), 

d’infrastructures bas carbone, de veille environnementale, (prévision, alerte 

météorologiques), de prévention et atténuation des catastrophes naturelles, et 

d’adaptation au changement climatique. 

-  Cela anime davantage notre volonté de renforcer les échanges sur les stratégies et le 

dialogue concernant politiques publiques dans le cadre de l’Initiative « la Ceinture et 

la Route » ; et du plan de partenariat technico-scientifique sino-africain. 

- A cet effet, et partant de notre ambition d’unifier nos voix pour lutter contre les effets 

du dérèglement climatique, les enseignements et les conclusions résultant de cette 

rencontre peuvent être consolidées puis déclinées en un plan d’action, nourri par les 

propositions des partenaires et parties prenantes, dans une logique de co-construction 

et d’efficacité. Dans ce sens, nous proposons, entre autres activités, l’organisation 

d’une activité conjointe lors de la COP27. 

- L’arrimage de l’action de l’UCESA, en tant que porte-parole de la société civile 

organisée africaine, aux actions menées résolument par le CES de Chine, apportera un 

nouveau souffle au projet sur l’Action climatique en Afrique adopté par notre faitière, 

et donnera un nouvel élan à nos traditions d’échange des bonnes pratiques avec les 

CES-IS, liées à différents domaines, dont le transfert des connaissances relatives aux 

technologies vertes, au transport écologique et au développement vert. 

-  Avant la clôture de cette rencontre, je réitère mes cordiales salutations à tous les 

participants, en espérant vous revoir très prochainement à l’Assemblée générale de 

l’UCESA qui se tiendra en juillet prochain au Royaume du Maroc. 

 

Intervention de M. ZHANG MAOYU, Secrétaire général adjoint de la Conférence consultative 

politique du peuple chinois (CCPPC) : 

 

- Cette table ronde est une exploration utile pour approfondir nos échanges et 

coopération. Cette réunion a été celle de la consolidation du consensus. La transition 

verte et bas carbone est la réponse au changement climatique et s’inscrivent dans la 

construction d’une communauté d’avenir partagé pour l’humanité. 

- Face aux graves défis causés par le changement climatique, la solidarité entre les 

différents pays est la seule réponse efficace et je suis convaincue qu’à travers le 

renforcement de la coopération sur le changement climatique et l’approfondissement 

de coordination et de coopération dans le cadre multilatéral, la Chine et l’Afrique 
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apporteront d’importantes contributions à la mise en œuvre d’un système de 

gouvernance environnemental mondial marqué par l’équité et bénéfices mutuels. 

- Cette réunion était celle des échanges et d’inspirations mutuels. Les délégués des 

différents pays ont procédé à des échanges et avancé des propositions utiles. Nous 

estimons que nous devons protéger la nature et l’environnement, faire émerger une 

nouvelle dynamique marquée par la coexistence harmonieuse entre l’homme et la 

nature  

- Le développement vert est la clé pour résoudre les problèmes environnementaux 

mondiaux. Nous devons promouvoir la transition de notre structure économique mixte 

énergétique et industrielle. Cette réunion a été celle de l’approfondissement de l’amitié 

dans le contexte international actuel et la tenue de notre réunion malgré les difficultés 

est en soi une démonstration de notre amitié profonde et de notre aspiration commune 

de consolider et de développer les relations amicales. Nos échanges francs et 

passionnants démontrent l’amitié fraternelle entre la Chine et l’Afrique et l’esprit 

d’amitié et de coopération Chine-Afrique. 

- Notre réunion a été celle de la promotion de la coopération et de nombreuses 

propositions pragmatiques et utiles ont été avancées. Le CESC entend continuer et 

approfondir ses relations avec l’UCESA et ses membres et renforcer la coordination à 

travers le partage des informations et d’autres mesures afin de renforcer notre 

communication sur le changement climatique et le développement vert, de promouvoir 

la mise en œuvre des acquis de la 8ème conférence ministérielle du FOCAC et d’apporter 

davantage de bénéfices aux peuples chinois et africains.  

- Sur instructions du président ZHANG Qingli nous préparons activement la visite de 

nos amis africains en Chine dès que les conditions sanitaires s’améliorent. Cette visite 

nous permettra d’échanger de manière plus approfondie et en présentiel. 

- La Chine et l’Afrique forme depuis toujours une communauté d’avenir partagé, notre 

détermination pour renforcer la solidarité tournée vers l’avenir reste inchangée et nous 

œuvrons activement à la construction d’une coopération Chine -Afrique encore plus 

solide. 
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Liste des participants à la table ronde UCESA-CESC 

Présidence de l’UCESA/CESE du Maroc  

M. Ahmed Réda Chami 

Président 

M. Younes Benakki 

Secrétaire général du CESE Maroc et UCESA 

 M. Moncef Ziani 

Membre du Bureau du CESE et du groupe de travail de 

l’UCESA 

M. Hachim El Ayoubi  

Expert senior, Chargé de la coopération, 

Coordinateur des activités UCESA 

Ornélia KOUMBA  

Assistante-collaboratrice 

Hajar El ALAOUI 

CES du Bénin 

M. Charlemagne Kodjo TOMAVO 

Secrétaire général   

M. Edmond TOTIN 

Enseignant chercheur, coordonnateur du volet II du 

rapport du GIEC (partie Afrique) 

CES du Sénégal 

M. Baidy AGNE  

Vice-président  

M. Anta SANE 

Secrétaire général  

Mme Cathy Diagne TIOYE DIOUF 

Conseillère diplomatique  

M. Mamadou WADE  

Directeur de cabinet  

Mme Gnilane SOKHNA NGOM 

Chef de Division Environnement à la Direction de la 

Planification et des Études  

 

CES du Burkina Faso 

M. Jean-Baptiste ZOUNGRANA 

Secrétaire général  

CES du Cameroun 

Mme TCHOUNOUDJOU Déborah Sulamite Vve MBAKOP 

Chargé de la documentation et de la coopération  

CESEC de la Côte d’Ivoire 

M. Alain MENANN 

Directeur des études  

CESE du Congo 

M. Emilienne RAOUL 

Présidente  

 M. Jean DIAMOUANGANA, 

Vice-Président de la Commission des affaires 

environnementales  

M. Wilfrid OBILI  

Secrétaire général 

Mr Patrice Louis NGAGNON  

Rapporteur du Conseil 

CESE du Gabon 

M. René Ndemezo’o Obiang 
Président du CESE du Gabon 

M. Nicaise MOULOMBI 

2ème Vice-président du CESE du Gabon 

Mme Aline MINKO 

1er Secrétaire  

M. MAVOUNGOU  

3ème Secrétaire 

 M. ZUE OBAME Richelieu 

 Conseiller du Président 

 

CESC du Mali 

M. Yacouba KATILE 

 Président  
 M. Dabirou Hamida MAIGA,  

Membre du Bureau  

M. Moussa FANE, 

 Conseiller technique  
M. Dramane TRAORE,  

Conseiller technique. 
CES RDC 

M. Jean-Pierre KIWAKANA 

Président  

M. Rene NGONGO, 

Rapporteur du Conseil  

M. Michel DIUMU OMASOMBO 

Conseiller de la République 
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CESOC du Tchad 

M. Abdelkerim Ahmadaye BAKHIT 

Président  

M. KOMONDI Patrit  

Secrétaire général 

CES de Mauritanie 

M. Amadou BA  

Membre  

M. Zeidane Meihimid 

Membre  

CESOC du Niger 

M.MALAM LIGARI MAIROU 

Président  

Mme Falmata LAOUANE 

Directrice de Cabinet adjointe  

CES du Togo 

Mme Chimène NAYKPAGAH  

Directrice des relations avec les institutions de la 

République 

M. Edem KOLEDZI KOMI  

Maître de conférences en chimie de l'environnement 

à la faculté des sciences de l’Université de Lomé 

CES de Centrafrique 

M. Ngoko zenguet vie de Dieu 

Premier-vice-président 

M. Clément de Mboute Bamba 

1er Rapporteur général 

Mme MOKOSSO Dulcie valerienne 

2e Rapporteur général   

 

 

Mme LY TAHER DRAVE 

FODE TOURE  

FANE MOUSSA  


